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Les urgences, une leçon de patience 
 
Dernièrement, je suis allée aux urgences. Les urgences, c’est le département d’un hôpital où 
l’on va quand on a un problème sérieux, un problème médical compliqué et qu’on a besoin 
d’aide tout de suite. Ne vous inquiétez pas, je vais bien. Mais j’ai passé plus de sept heures à 
l’hôpital, et je me suis dit que je voulais vous raconter mon histoire et ce que j’en pense. 
 
Alors, pour commencer, en général, on ne va pas aux urgences parce qu’on en a envie, 
parce qu’on le veut. Normalement, on va aux urgences parce qu’on a eu un accident, parce 
qu’on se sent mal ou qu’on s’est cassé quelque chose - par exemple une jambe, un bras 
etc), et bien sûr, on ne va pas attendre deux ou trois jours pour aller voir notre médecin de 
famille.  
Le résultat, c’est qu’il y a tout, aux urgences. Il y a des gens qui sont vraiment une urgence. 
En général, ces personnes viennent aux urgences en ambulance. Il faut les aider tout de 
suite. Et il y a d’autres personnes, comme moi, qui viennent en voiture, qui peuvent parler, 
marcher et qui vont attendre. Longtemps. Parce qu’on est aux urgences, mais on n’est pas 
vraiment une urgence.  
 
Cette fois-ci, je suis heureuse de vous dire que j’avais beaucoup de patience. Je ne sais pas 
si c’est une question d’âge. Mais oui, je pense que je suis plus patiente que quand j’avais 20 
ou 30 ans. J’ai attendu assez longtemps, mais de manière calme. C’est vrai aussi que je 
m’étais préparé psychologiquement. Je savais que j’allais attendre 4 ou 5 heures dans la 
salle d’attente. J’avais pris avec moi des écouteurs, un chargeur, mon portable, un livre, un 
stylo, un sandwich. Bref, j’étais bien organisée. Mais les dernières heures ont été quand 
même difficiles.  
Le problème, c’est que j’ai eu envie d’un café. Oui, j’ai voulu acheter un café. A priori, c’est 
simple. Comme je peux marcher, je vais au kiosque et j’achète un café. Mais le problème, 
c’est que j’attendais mon tour, j’attendais que le médecin m’appelle. Et on ne sait pas quand 
vient notre tour. Donc je ne pouvais pas sortir de la salle d’attente pour aller au kiosque parce 
que je pouvais rater mon tour. Et quand on attend depuis plus de 3 heures, la dernière chose 
qu’on veut, c’est rater son tour. Bref, j’ai attendu le bon moment (entre deux examens 
médicaux) et je suis allée au kiosque… qui était fermé. Évidemment, quand on est dans une 
salle d’attente des urgences, on perd la notion du temps, ça veut dire qu’on ne sait plus 
vraiment quelle heure il est. Et il était déjà tard. Donc pas de kiosque, pas de café.  
 
Après ça, c’est devenu beaucoup plus compliqué. J’ai un peu perdu le contrôle. Jusqu’à ce 
moment-là, j’avais attendu patiemment, calmement. Mais sans café… ça devenait impossible 
de continuer à attendre. Je supportais de moins en moins bien les gens énervés autour de 
moi qui allaient et venaient dans les couloirs en criant : “Où est le docteur ? Il revient quand, 
le docteur ? Pourquoi le docteur est pas là ?”. Je supportais de moins en moins bien la 
chaise en plastique, pas du tout confortable. Par chance, j’ai trouvé un fauteuil, pas loin, 
beaucoup plus confortable. C’est l’avantage de passer du temps aux urgences. On 
commence à connaître les lieux, l’endroit. On sait où s’asseoir, à qui parler.  
Comme je n’avais pas eu mon café, j’ai fait quelque chose que je ne fais pas d’habitude. J’ai 
commencé à parler avec ma voisine (ma voisine de fauteuil). Elle aussi, elle attendait depuis 
longtemps. Et elle n’avait pas l’air d’aller bien. Elle était inquiète. Elle m’a raconté tous ses 
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problèmes, du début à la fin. Puis elle a recommencé. Comme si je n’avais pas écouté la 
première fois. Et puis elle m’a demandé ce que j’en pensais. Mais bon, moi, je ne suis pas 
médecin. J’ai essayé de la calmer. Mais elle a recommencé à me raconter son histoire. J’ai 
écouté une troisième fois. Je ne savais pas quoi dire. Enfin le médecin est arrivé et lui a dit 
que les résultats de l’examen étaient arrivés. Que tout était normal. J’ai regardé ma voisine 
de fauteuil. Elle n’avait pas l’air normal. J’ai regardé le médecin qui répétait que tout était 
normal dans les résultats. Et je me suis dit : “Eh ben, c’est pas simple, cette histoire.” 
 
Et puis c’était mon tour. Le médecin m’a appelée. Les résultats de mon examen étaient 
revenus. Tout était normal. En fait, dans cette situation-là, on ne sait pas trop quoi penser. 
L’examen montre que tout est normal, donc c’est une bonne nouvelle. Mais en même temps, 
je suis venue aux urgences avec un problème. Alors, le médecin qui dit que tout est normal, 
c’est comme s’il disait : “Vous êtes venu aux urgences pour rien, vous avez attendu 5 heures 
dans la salle d’attente pour rien.” Je ne savais pas trop comment le prendre.  
Mais elle a continué, elle m’a dit que l’examen a montré quelque chose d’autre, un problème 
d’ORL (ORL, c’est pour parler de la partie de la médecine qui s’occupe des oreilles, du nez 
et de la gorge). Je n’ai pas compris. Un problème d’ORL ? C’est un peu comme si on vous 
disait que vous avez un problème au pied droit mais vous êtes allé aux urgences pour une 
migraine.  
Bref, elle m’a dit d’aller voir le médecin ORL de garde de l’hôpital. J’étais aux urgences 
depuis 5 heures trente. Mon sandwich était loin. Comme vous le savez, je n’avais pas bu de 
café. J’avais une seule envie : rentrer chez moi. Mais je devais maintenant attendre un 
nouveau médecin. Et aux urgences, chaque médecin, chaque examen, c’est au moins une 
heure à attendre. J’étais fatiguée d’attendre, et je commençais aussi à avoir des problèmes à 
comprendre tout le monde. Il faut savoir que là où j’habite, on entend beaucoup de langues. 
Normalement, tout le monde parle hébreu. Mais mon médecin était russe, et l’infirmière 
arabe. Et la personne qui lave le sol est aussi russe. Et l’autre médecin est aussi arabe. Alors 
tout le monde parle une autre langue. Quand on attend depuis plus de 5 heures, on ne 
comprend plus rien.  
Pour finir mon histoire : l’ORL n’a rien trouvé. Encore une fois, je ne sais pas si c’est une 
bonne nouvelle parce que j’avais quand même attendu encore 45 minutes pour ça. Après, 
j’ai attendu encore une fois le médecin général. Il a dit d’aller voir l’infirmière pour un dernier 
examen. L’infirmière m’a dit d’aller voir le médecin, qui a signé ma sortie (le document qui dit 
que je peux sortir). Je devais encore passer voir l’infirmière pour un dernier truc, tout simple. 
Et chaque fois, c’était encore 15 minutes, et encore 15 minutes, et encore 15 minutes. Mais 
bon, après sept heures trente à attendre, on ne compte plus, n’est-ce pas ?  
 
Vous savez… Je dis toujours que chaque expérience dans la vie est là pour nous apprendre 
quelque chose. Alors, qu’est-ce que j’ai appris de cette expérience ? Et bien, je ne sais pas.. 
Enfin, si ! J’ai appris que la prochaine fois que je veux aller aux urgences, je réfléchirai à 
deux fois.  
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